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Après avoir fait ses preuves
dans les BTP, dans l'alimenta-
tion, l'hôtellerie, la vente des
engins lourds et le domaine
bancaire, le groupe EBOMAF
de l'homme d'affaires
Burkinabè Mahamadou
Bonkoungou s'est engagé dés-
ormais dans le transport
aérien avec la création de la
compagnie aérienne Liz
Aviation SA. Cette nouvelle
compagnie a effectué le 27
Avril dernier depuis l'aéroport
international de
Ouagadougou, son premier
vol inaugural en direction de
Bobo-Dioulasso. La cérémonie
d'inauguration s'est déroulée
en présence de certains offi-
ciels Burkinabè et du
Président Directeur Général
d'EBOMAF, Mahamadou
Bonkoungou. Cette initiative
vient ainsi renforcer la flotte
burkinabè avec à la clé per-
mettre à tous les Burkinabè et
au-delà d'avoir accès à la
compagnie aérienne aux
moindres coûts.

Lors de cette cérémonie, le
ministre Burkinabè du
transport Roland SOMDA a
salué les acteurs aéronau-
tiques pour la qualité du tra-
vail quotidien en faveur des
usagers. Il s'est réjoui d'assis-
ter au premier vol de LIZ
AVIATION sur la capitale du
Burkina Faso.

Pour lui, l'avion ne doit
plus être vu comme un luxe,
mais plutôt un outil de déve-
loppement qui permet de
gagner du temps et de l'ar-
gent. Il a également rassuré
que la compagnie Liz
Aviation a été certifiée
conformément au cahier de
charges et aux exigences y
afférentes. Afin de contri-
buer davantage au déve-
loppement de son pays, la
compagnie aérienne burki-
nabè poursuit des objectifs
précis. Elle entend soutenir
les activités de désenclave-
ment intérieur du Burkina
Faso par la mise en place et
le développement de des-
sertes aériennes entre les
villes du pays. Les premiers
responsables s'engagent à
mettre en place des lignes
régulières entre le Burkina
Faso et les autres pays de la
sous-région.

La redynamisation du sec-

teur aérien au Burkina Faso
s'inscrit également dans les
objectifs de cette nouvelle
compagnie.

Liz Aviation SA a donc
pour vocation de contribuer
au développement du sec-
teur du transport aérien en
Afrique de l'Ouest avec en
toile de fonds, des voyages
aériens sûrs, confortables et
fiables.

Pour sa part, le premier
responsable de l'ANAC Dr
Thomas Hyacinthe
Compaoré a expliqué que
dans un pays sans littoral
comme le Burkina Faso, toute
nouvelle compagnie qui
opère sur ses plateformes
aéroportuaires contribue à
une avancée décisive dans le
développement du transport
aérien. Il n'a pas manqué de
rassurer que Liz Aviation ait
été soumise au suivi d'un
protocole réglementaire
spécifique conformément

aux exigences procédurales
prévues dans les textes
nationaux et internationaux
requis en matière de certifi-
cation pour l'obtention de
son permis d'exploitation
aérien.

Cette compagnie vient
ainsi augmenter le volume
des échanges entre la capi-
tale économique et
Ouagadougou, en joignant
rapidité et sécurité. Les auto-
rités présentes à cette céré-
monie inaugurale ont émis le
vœu de voir la compagnie
desservir les autres chefs-
lieux de régions notamment
Fada N'gourma, Dori pour
permettre à ceux qui le dési-
rent de rallier à un peu de
temps, les sites touristiques
du pays.

Arriver à se débarrasser
de la nébuleuse qu'est le ter-
rorisme s'inscrit parmi les
priorités des autorités de la
transition Burkinabè qui
entendent instaurer la paix
et la sécurité. Cette vision est
partagée par le PDG du
Groupe EBOMAF. Ainsi
Sawadogo Ismaël, Directeur
Administratif et Financier du
groupe a rassuré que, " le
groupe EBOMAF à travers
LIZ AVIATION se convainc
que la lutte contre le terroris-
me passe aussi par le déve-
loppement des vols domes-
tiques des passagers et de

LLIIZZ  AAVVIIAATTIIOONN  aa  eeffffeeccttuuéé  ssoonn  vvooll  iinnaauugguurraall  
Transport aérien /Ouaga-Bobo-Dioulasso : 

Un avion de la compagnie LIZ AVIATION

Le 06 mai prochain, aura lieu à
Lomé la 2ème édition du Meet Up
Togo. Pour une bonne réussite de
cet évènement, la BOA-Togo se
positionne en tant que partenaire
financier officiel en mettant à la
disposition de 100 entrepreneurs
Togolais une cagnotte de 2
milliards de FCFA. L'engagement
de la BOA-Togo aux côtés des
entrepreneurs Togolais se situe
dans le cadre de la stratégie de
financement de l'économie togolai-
se, avec les Petites et Moyennes
Entreprises/ Industries (PME/PMI).

Placé sous le thème " Oser
l'Afrique : le rêve africain ou la
redécouverte des opportunités
locales " cet évènement qui réuni-
ra les acteurs du développement,
les PME/PMI permettra de s'inspi-
rer, de transmettre et de débatt-
re de plusieurs sujets se rappor-
tant à plusieurs domaines. C'est

dire que la filiale compte jouer un
rôle de premier plan dans le
développement économique et
social en soutenant les entrepre-
neurs locaux et en leur offrant des
solutions de financement adap-
tées à leurs besoins.

Par cette occasion, les partici-
pants auront la possibilité de ren-
contrer des orateurs de renom,
des personnes d'horizon divers et

des conférenciers réputés pour
partager avec eux, leurs réussites
et leurs expériences.

Le Meet up Togo, c'est aussi du
réseautage. C'est une opportunité
d'élargir les connaissances et de
discuter des pratiques et défis
rencontrés par les entrepreneurs.
C'est ce qui justifie la tenue des
rencontres B2B pour apprendre
et surtout entreprendre via les

échanges des connaissances des
affaires et le sens du manage-
ment. Notons qu'à travers cette
rencontre, les entrepreneurs et
opérateurs économiques auront la
possibilité d'être informés sur les
offres commerciales de la BOA-
TOGO qui ne cesse de soutenir la
croissance des PME/PMI.

" Nous sommes heureux de
participer à cette deuxième édi-
tion de Meet up Togo et de soute-
nir les entrepreneurs Togolais
dans leur objectif de croissance et
de développement. ", a déclaré
Khalid KEZIRE, responsable mar-
keting et communication de BOA
TOGO.

Il faut préciser que dans toute
l'Afrique, le groupe BANK OF
AFRICA met à la disposition des
PME/PMI, 770 milliards F CFA de
financement pour encourager leur
croissance et leur développement.

Elom

LLaa  BBOOAA  ssee  ppoossiittiioonnnnee  aavveecc  uunnee  ccaaggnnoottttee  ddee  22  mmiilllliiaarrddss  ddee  FFCCFFAA
Meet Up Togo 2023: 

fret entre les différentes
régions du pays ".

Il faut souligner que Liz
Aviation est une compagnie
de droit burkinabé compo-
sée de deux aéronefs de
type ATR 72-600 de 70
places chacun reliant l'axe
Ouaga-Bobo- Ouaga avec
deux vols quotidiens, 07
jours sur 07. Cette jeune
compagnie ambitionne très
bientôt desservir l'axe
Ouagadougou- Lomé et
bien d'autres capitales de
la sous-région.

Rappelons que Liz
Aviation dont la ponctualité,
la sécurité, et le confort sont
garantis va desservir pour
l'instant les destinations de
Ouagadougou et Bobo-
Dioulasso. Mais à partir de
ce mois de mai, les destina-
tions de Lomé-Niamtougou-
Ouagadougou de même
que Lomé-Ouagadougou-
Lomé vont démarrer.
Actuellement, le coût du
billet d'avion est à 120 000
Francs CFA pour effectuer
l'aller-retour entre Bobo-
Dioulasso et Ouagadougou
via les aéronefs de la flotte
de Liz Aviation.

Toutefois, les premiers
responsables ont annoncé
des possibilités de revoir ce
prix à la baisse.

TCHAGNAO
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FFaauurree  GGnnaassssiinnggbbéé  ss''eesstt  pprroonnoonnccéé  ssuurr  lleess  ssuujjeettss  ddee  ll''aaccttuuaalliittéé  nnaattiioonnaallee
Rencontre entre le Chef de l'Etat et la presse privée :

C'est dans une certaine élé-
gance que Faure Gnassingbé,
attendu longtemps sur les
médias nationaux s'est exprimé
devant eux dans le cadre de la
commémoration des 63 ans de
l'accession à la souveraineté
internationale du Togo. Cette
grande première du Président
de la République qui a décryp-
té les sujets de l'actualité natio-
nale est un évènement majeur
qui continue de susciter com-
mentaire au sein de l'opinion.

Alors que les uns saluent à
sa juste valeur cette sortie
médiatique de Faure
Gnassingbé, d'autres par cont-
re en ont fait leur chou gras au
point de verser dans les cri-
tiques acerbes. Mais quoiqu'on
puisse dire, le Numéro 1
Togolais a su créer des surpri-
ses devant ceux qui faisaient
des reproches selon lesquels
son absence d'entretien avec
les médias de son pays sonne
comme un mépris à leur égard.
Au-delà des commentaires,
cette démarche de Faure
Gnassingbé a fait honneur à
un grand nombre de profes-
sionnels des médias du Togo
qui espèrent prochainement
avoir le privilège de poser des
questions au Président de la
République.

Plusieurs sujets ont fait l'ob-
jet de cet entretien avec la
presse nationale spécialement
de la Télévision New World
TV. Le Chef de l'Etat a abordé
les questions sur la sécurité, le

social, l'économie et le déve-
loppement du pays. La sécurité
a été le premier sujet abordé
par Faure Gnassingbé.

" Vous savez que j'ai souvent
eu l'habitude de commencer
mes discoures en félicitant et
en encourageant les forces de
l'ordre. Parce que je sais que
sans la paix et la sécurité,
aucun pays ne peut se déve-
lopper, en tout cas, pas le
nôtre " a entamé le Chef de
l'Etat qui reconnaît que cette
paix est un acquis qui est tou-
jours précaire.

En insistant sur le fait que le
Togo a envoyé des militaires
pour les opérations de main-
tien de la paix ailleurs, Faure
Gnassingbé rappelle que la
situation sécuritaire dans la
sous-région est toujours fragile.

Pour les attaques enregis-
trées au Togo ces derniers
mois, le Chef de l'Etat a avoué
que c'est une forme d'agres-
sion par deux groupes, l'un qui
s'appelle l'Etat Islamique au
grand Sahara et l'autre le
groupe de soutien à l'Islam et

aux musulmans. Faure
Gnassingbé considère cette
attaque en tant que Chef
suprême des armées comme
une forme de guerre. " Vous
connaissez le côté pacifique
des Togolais, ça a toujours été
notre volonté de vivre en
bonne intelligence avec nos
voisins et d'accueillir avec
beaucoup d'hospitalité de
gentillesse, ceux qui viennent
vers nous. Mais nous avons une
obligation, c'est de défendre
notre pays ", a-t-il déclaré en
substance.

Il n'a pas manqué de dres-
ser un bilan lourd, depuis ces
attaques, notamment du côté
des forces de défense et de
sécurité et des civils.

" Certes ce n'est pas une
guerre continue, mais ce sont
des attaques meurtrières, des
destructions et des familles
endeuillées. Et ce n'est pas
parce que ce sont des
attaques sporadiques qu'il
faut baisser la garde ou se
laisser endormir ", a-t-il fait
savoir devant nos confrères de

New World TV. Il a également
peint cette situation affreuse
en insistant sur le fait que c'est
loin d'être des incidents isolés.
Pour contrer ces attaques
meurtrières, le Chef de l'Etat a
appelé à une vigilance de tous
les instants.

Pour le Chef suprême des
armées, les attaques subies
par les voisins impactent forcé-
ment le Togo quand on sait
que les Togolais y vivent avec
des échanges commerciaux
que notre pays entretient avec
ces Etats. Les stratégies pour
faire face à cette hydre ont
été évoquées par Faure
Gnassingbé. Des mesures sont
légion selon lui devant ces
attaques incommensurables qui
mettent le pays à feu et à
sang.

Pour lui, le gouvernement
quand bien même ne commu-
nique pas suffisamment prend
des mesures telles que la mise
en place de l'opération
Goundjouaré qui a réalisé des
succès. Tant que les Forces de
Défense et de Sécurité sont
attaquées et tuées, il est du
devoir du gouvernement selon
Faure Gnassingbé de mettre
en place une stratégie de
riposte qui consiste à défendre
par les armes et rester dans
une posture préventive et
offensive de temps en temps.

La déradicalisation ou la
prévention de la radicalisation
des populations est nécessaire
parce que des jeunes sont utili-

sés pour mener ces attaques
déplorables. C'est ce qui justi-
fie selon lui, le plan d'urgence
pour la résilience des popula-
tions affectées. Mais Faure
Gnassingbé avertit que les
Togolais doivent s'attendre à
un combat long mais au bout il
y aura la victoire.

La politique, l'économie et le
social ont été abordés par le
Président de la République qui
a appelé les acteurs à un sens
de compromis.

Sur le plan économique, il a
évoqué des progrès réalisés
par le Togo ces dernières
années en matière de déve-
loppement et de croissance
économique. Ceci grâce à la
mise en place de politiques
favorisant l'investissement, la
création d'emplois et la réduc-
tion de la pauvreté. Faure
Gnassingbé a annoncé in fine,
la mise en place d'un nouveau
plan de développement pour
le Togo, axé sur la modernisa-
tion des infrastructures, le ren-
forcement des secteurs clés de
l'économie et la promotion de
l'innovation et de l'entrepre-
neuriat.

L'engagement de Faure
Gnassingbé pour la consolida-
tion de la démocratie, le déve-
loppement économique et la
sécurité régionale n'est plus à
démontrer vu la promptitude
avec laquelle il a répondu aux
questions des confrères de
New World TV.

Nouvelle Opinion

Le Président Faure Gnassingbé lors de l’entretien

63 ans d'indépendance : 
Un  défilé  militaire  et  civil  a  marqué  l'évènement  

Le 27 Avril dernier, le Togo a
célébré les 63 ans de son acces-
sion à la souveraineté internatio-
nale. Cet anniversaire a été prin-
cipalement marqué par un grand
défilé à Lomé, en présence du
Président de la République et
Chef des Armées.

On notait également la pré-
sence des membres du
Gouvernement, de l'Assemblée
nationale, des Présidents des
Institutions de la République, du
Corps diplomatique accrédité
au Togo et une foule en liesse.

Le démarrage du défilé a
été donné après la nouvelle
démonstration des chuteurs

opérationnels des Forces
Armées Togolaises (FAT). Ainsi
les différentes unités ont fait
des parades sur la place des
défilés que dans les airs et sur
la mer.

On notait également le pas-
sage de la police, de la doua-
ne, des eaux et forêts, des
administrations pénitentiaires,
des écoles de formation militai-
re. On estime à 4.500 hommes

le nombre des forces de l'ordre
mobilisés pour l'évènement.

Des populations civiles ont
également eu le privilège d’a-
morcer des passages devant le

Chef de l'Etat et les officiels.
C'est dans la liesse populaire
que les Togolais ont célébré
cette fête de l'indépendance.

La Rédaction

Un passage  des forces dedéfense
Le passge des Bérets rouges
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Robert  Dussey  a  échangé  avec  son  homologue  Sylvie  Baipo  Temon  à  Lomé
Coopération entre la Centrafrique et le Togo

Le 29 Avril dernier, le chef
de la diplomatie togolaise le
Prof Robert Dussey a eu une
séance de travail avec son
homologue centrafricaine
Sylvie Baipo Temon en visite à
Lomé. La ministre
Centrafricaine des Affaires
étrangères a effectué ce
déplacement sur invitation de
son homologue Togolais. Le
Togo et la Centrafrique enten-
dent redynamiser et renforcer
leur relation de coopération.

Les deux ministres ont eu
des discussions principale-
ment portées sur plusieurs
sujets dont le renforcement
de la coopération bilatérale
dans le domaine du
transport maritime.

La ministre Centrafricaine
des affaires étrangères a
expliqué avoir échangé avec
son homologue sur la coopé-
ration entre le Togo et la
Centrafrique sur les diffé-
rents domaines sur lesquels

les deux pays travaillent. "
Le constat est que nous ne
sommes pas à la hauteur des
liens qui nous lient et nous
devons dynamiser ", a décla-
ré Mme Baipo Temon.

La Cheffe de la diploma-

tie centrafricaine a insisté sur
le fait qu'il faut rendre d'au-
tres coopérations vives, effi-
caces pour le bien des peu-
ples centrafricains et togo-
lais.

" Nous avons d'autres
domaines dans lesquels il
faut continuer à avoir des
échanges entre les opéra-
teurs Centrafricains et ceux
du Togo. Une coopération
sud-sud serait bénéfique à
la RCA et au Togo et à
l'Afrique ", a-t-elle indiqué.
Lors de la séance de travail,
les deux personnalités ont
insisté sur la nécessité de
mettre en place un cadre
juridique de coopération qui
pourrait permettre la signa-
ture des accords de coopé-

ration dans les domaines
économique et commercial
surtout la promotion et la
protection réciproques des
investissements.

Rappelons que le Togo et
la Centrafrique ont déjà
signé un accord d'exemption
de visas qui concerne tous les
passeports ordinaires, de
service et diplomatiques.

Il faut préciser que Mme
la Cheffe de la diplomatie
centrafricaine a effectué
cette visite de travail à Lomé
dans le cadre de la premiè-
re Conférence ministérielle
de l'Alliance Politique
Africaine qui s'ouvre ce jour
03 mai 2023 à Lomé.

ALASSANI A.

Les diplomates togolais, Robert Dussey (g) et centrafricain, Sylvie Baipo Temon(dt)

Hôpital de référence :
Dogta-LLafiè,  une  réalité  au  Togo
Connu sous le nom de Saint

Pérégrin dès le lancement des
travaux, l'hôpital de référence
Dogta-Lafiè, est enfin devenu
une réalité au Togo malgré les
contraintes liées au covid-19 et
à la guerre Russo-Ukrainienne.
Son opérationnalisation pour le
bien-être de la population togo-
laise, a été officialisée le mercre-
di 26 avril dernier par le Chef de
l'Etat Faure Essozimna
Gnassingbé.

Depuis un moment, le Togo
s'est résolument engagé dans
la voie de l'inclusion sociale et
de la prospérité partagée. Cet
engagement est le fruit de cet
hôpital de référence Dogta-
Lafiè qui traduit si bien les
ambitions du Chef de l'Etat qui
sont celles d'offrir une identité
et de garantir la couverture
santé ainsi que l'accès aux ser-
vices de base à tout le monde.
Implantée à Agoè-Nyivé, au
nord de la capitale, cette for-
mation sanitaire de haut stan-
ding s'étale sur un domaine de
11.000 m2, et est composée
de huit blocs reliés par un bâti-
ment central de distribution.

Il dispose de 22 salles de
consultation, 160 lits, des suites
et chambres de grand stan-
ding, des chambres individuel-
les et des chambres doubles.
Porté depuis le début par la
Caisse Nationale de Sécurité
Sociale, l'hôpital Dogta-Lafiè

restera ce centre de référence
de la population togolaise ainsi
que des autres pays de la sous-
région qui rendra financière-
ment et géographiquement
accessibles les soins chirurgi-
caux souvent complexes. Doté
d'un plateau technique de
niveau 4, il est composé de huit
(08) blocs dont un pavillon VIP
et un espace café pour les
accompagnants.

L'hôpital de référence
Dogta-Lafiè est essentiellement
orienté vers des soins d'excel-
lence, capable d'offrir la plu-
part des solutions aux problè-
mes de santé posés par les
patients. Il est conçu et équipé
de sorte à offrir aux profes-
sionnels, un cadre de travail de
très haut niveau, aligné sur les
critères et standards internatio-
naux, et aux patients, un envi-

ronnement propre. Le complexe
est également doté de places
d'hôpitaux de jour comprenant
un bloc d'imagerie médicale et
soins dentaires, un bloc médeci-
ne, un bloc administratif, un bloc
chirurgie, un bloc femme-mère-
enfant, un bloc VIP avec un
espace café pour les accompa-
gnants, un bloc laboratoire et
un bloc logistique. L'hôpital est
pourvu d'un plateau technique
et d'imagerie de pointe, 6 sal-
les d'opérations dont deux
hyper-aseptiques aux normes
internationales, une unité d'ex-
ploration fonctionnelle, un labo-
ratoire polyfonctionnel moder-
ne et une pharmacie intégrée.

Spécialité de l'hôpital de
référence

Plusieurs spécialités y sont
offertes, allant notamment de

la médecine à la cardiologie,
en passant par la chirurgie, la
gynécologie obstétrique, la
pédiatrie-néonatologie, la can-
cérologie, la cardiologie inter-
ventionnelle, le laboratoire de
biologie et d'anatomopatholo-
gie, le tout intégrant un plateau
robotique médical évolutif.
Notons qu'à très court terme, il
est prévu l'implantation d'une
unité complète de cancérologie
(radiothérapie, Scintigraphie,
curiethérapie, chimiothérapie)
pour le traitement et le suivi des
pathologies cancéreuses de
tout type et la mise en place
d'un bloc ultra moderne dédié
aux hospitalisations VIP d'une
capacité de 36 suites, d'un ser-
vice de kinésithérapie agrandi,
d'un bloc opératoire ophtalmo-
logique et d'une autre salle de
chirurgie.

Les impacts de cet hôpital
de référence

L'implantation de ce centre
au nord de la ville de Lomé
générera des impacts au plan
sanitaire et social. Au plan sani-
taire, il permettra : l'accès aux

soins de santé par un plus
grand nombre de Togolais ; la
diminution sensible de la morbi-
dité et de la mortalité ; le ren-
forcement de l'équité dans l'ac-
cès aux services de soins de
santé ; la gestion axée sur la
performance ; la diminution des
évacuations sanitaires vers l'é-
tranger ; la diminution du temps
d'indisponibilité des patients
travailleurs.

Sur le plan social, Dogta-
Lafiè renforcera le tissu social
en favorisant la création d'em-
plois directs par les recruteurs
et indirects. Parlant d'emplois,
Mme Ingrid AWADE, directeur
général de la Caisse Nationale
de Sécurité Sociale (CNSS) a
fait comprendre que ce site a
depuis son fonctionnement
généré déjà 374 emplois
directs qui atteindront 500 par
la suite. C'est le lieu pour elle
de garantir au Chef de l'Etat sa
bonne surveillance pour une
bonne qualité des services ren-
dus et une rentabilité conformé-
ment à la vision qui a conduit à
son implantation.

Elom

Visite guidée 

Une vue de l’hôpital de référence
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Le lundi 1er mai dernier, a
été célébré au plan internatio-
nal la journée des travailleurs.
Tout comme l'année dernière,
elle a été commémorée de
façon symbolique avec la tra-
ditionnelle rencontre entre le
ministre de la Fonction
Publique, du Travail et du
Dialogue Social et les centrales
syndicales du pays. Tenue à
Lomé, cette rencontre, a vu
également la participation des
membres du gouvernement et
du patronat.

Depuis le 1er mai 2022, le
gouvernement a pris l'enga-
gement de répondre aux
attentes et préoccupations de
l'ensemble des populations
mais surtout à celles des tra-
vailleurs et des organisations
syndicales et patronales. Le
gouvernement et les acteurs
du monde de travail sont par-
venus à maintenir le dialogue,
l'écoute et la concertation
entre eux.

Cette confiance leur a per-
mis de devenir de vrais par-
tenaires et d'avoir un climat
apaisé au sein du monde des
travailleurs du Togo malgré
les moments de malentendu
qui surviennent de temps à
autre.

Pour la célébration de
cette année, les échanges ont
tourné autour des avancées
et défis que le monde du tra-
vail au Togo connait.

Avancées 
En termes d'avancées, les

centrales syndicales se sont
félicitées de l'amélioration
des rémunérations des fonc-
tionnaires à hauteur de 10 %,
de la valeur indiciaire ainsi
que de l'allocation d'une
indemnité de transport, la
redynamisation du cadre
national du dialogue social à
travers la tenue du Forum
National du Dialogue Social,
l'augmentation de 50 % du
SMIG dans le secteur privé
qui passe de 35.000 à
52.500 francs CFA et la mise
en route de l'assurance mal-
adie universelle.

Par rapport à ces avan-
cées, elles ont eu à saluer les
efforts consentis par le Chef
de l'Etat et son gouvernement

pour une amélioration des
conditions de vie des tra-
vailleurs Togolais. Mais au
même moment, elles n'ont pas
manqué de les interpeller sur
les défis qui restent à relever.

Défis 
Sur les défis à relever, les

organisations ont souligné la
nécessité de mettre en place
un plan de soutien aux entre-
prises en particulier celles des
Petites et moyennes entrepri-
ses et industries (PME-PMI).
Selon la centrale syndicale,
elles sont nombreuses ces
entreprises qui sont toujours
impactées par les crises socio-
économiques dues au Covid-
19 et à la guerre Russo-
Ukrainienne. Par la même
occasion, les centrales ont sol-
licité des aides financières
auprès du gouvernement afin
de poursuivre dans la séréni-
té leurs activités.

Pour amener le gouverne-
ment à avoir une propension

pour les défis et sollicitations,
les travailleurs ont eu à sou-
mettre un cahier de doléan-
ces au ministre de la Fonction
Publique, du Travail et du
Dialogue Social, Gilbert
Bawara. Notons que ce
cahier contient des pistes d'a-
mélioration.

Cahier de doléances
Dans ce document, le Porte-

parole des centrales syndica-
les, Emmanuel AGBENOU a
exhorté le gouvernement et
les employeurs à plus œuvrer
pour l'épanouissement des
travailleurs.

Aux employeurs, les centra-
les leur ont demandé de tout
mettre en œuvre pour que le
nouveau SMIG soit véritable-
ment appliqué dans toutes les
entreprises sans exception.
Toujours à l'endroit des
employeurs, elles ont par l'in-
termédiaire de leur porte-
parole, demandé d'assurer la
promotion du dialogue social

dans les entreprises pour arri-
ver à mieux résoudre un cer-
tain nombre de problèmes
spécifiques permettant d'anti-
ciper sur des conflits.

La centrale syndicale a
profité de cette occasion pour
solliciter le gouvernement à
plus renforcer et à améliorer
l'appui de l'Etat aux organi-
sations syndicales afin d'ame-
ner ces dernières à assurer la
formation et l'éducation
ouvrière aux travailleurs.

Accélérer le processus
d'extension de l'assurance
maladie et la protection
sociale aux acteurs de l'éco-
nomie informelle fait égale-
ment partie des préoccupa-
tions des centrales syndicales.
Elle a également demandé
au gouvernement de mener
des actions dans le cadre du
renforcement du partenariat
entre l'Etat et l'enseignement
confessionnel.

Au demeurant, le ministre
de la Fonction Publique, du

Travail et du Dialogue Social,
Gilbert Bawara à travers
cette célébration symbolique,
a exprimé sa reconnaissance
envers les travailleurs qui
selon lui, continuent de tra-
vailler avec dévouement pour
le développement du pays.
Par rapport aux défis à rele-
ver et au cahier de doléan-
ces, il a rassuré les partenai-
res sociaux et les centrales
syndicales de l'engagement
de l'Etat à travailler avec eux
en vue de trouver des solu-
tions à leurs différentes pré-
occupations.

Selon lui, le gouvernement
continue de maintenir le cap
du dialogue et de la concer-
tation qui permettent de ren-
forcer la confiance entre les
différentes parties prenantes
et de promouvoir un environ-
nement de travail sain et
favorable au développement
économique et social du pays.

Elom

LLee  ggoouuvveerrnneemmeenntt  iinnvviittee  lleess  aacctteeuurrss  àà  mmaaiinntteenniirr
llee  ccaapp  dduu  ddiiaalloogguuee  eett  ddee  llaa  ccoonncceerrttaattiioonn

Journée des travailleurs :

Le ministre Gilbert Bawara (g) recevant le cahier des doléances Un e vue de l’assistance 
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FFEESSMMAA  ::  LLaa  22èèmmee  ééddiittiioonn  bbaatt  ssoonn  pplleeiinn  àà  LLoomméé
Depuis le mercredi 26 avril

dernier sur le site du Centre
des Expositions et Foires de
Lomé (CETEF), la deuxième
édition du Festival la Marmite
(FESMA) a ouvert ses portes
au grand public de la ville de
Lomé. C'est le ministre du
commerce, de l'industrie et de
la consommation locale, Kodzo
Adédzé qui a donné le ton de
cette initiative qui est portée
par l'agence Focus Yakou
Communication.

Pendant 12 jours les
acteurs du monde culinaire
de la sous-région ouest-afri-
caine et d'ailleurs, auront à
valoriser le patrimoine de la
cuisine africaine. Axé sur le
thème : " Cuisine et ODD :
repenser la culture, le par-
tage et la consommation des
aliments ", cet événement est
une occasion pour les profes-
sionnels et amateurs de la

cuisine, de fédérer leurs
efforts pour assurer aux
populations africaines, une
alimentation saine.

Pour cette messe culinaire,
le ministre Adédzé a au nom
du gouvernement, salué le
promoteur de cet évènement
qui a bien voulu apporter sa
contribution à la concrétisa-
tion de la consommation
locale. Pour que cette vision
du gouvernement soit attein-
te, il a saisi cette occasion

pour inviter les chefs cuisi-
niers, les promoteurs de la
gastronomie africaine et tous
les autres acteurs, à jouer
pleinement leur partition de
façon efficace et efficiente
pour un système alimentaire
plus respectueux de l'envi-
ronnement.

Pour le commissaire géné-
ral du FESMA Jean-Paul
Agboh-Ahoeleté, le choix de
jumeler l'édition 2023 aux
Objectifs de Développement

Durable, n'est pas anodin.
Selon lui, l'ODD 1 qui

ambitionne d'éliminer la pau-
vreté et la faim dans le
monde, veut offrir un cadre à
la réflexion sur les nouveaux
paradigmes à adopter ainsi
que les mesures à mettre en
œuvre afin de changer le
système mondial d'alimenta-
tion et d'agriculture pour
combattre la faim dans le
monde. Pour lui, le FESMA est
donc un moyen de plus qui va
dans le même sens que cet
objectif de développement
durable.

Pour rappel, plusieurs acti-
vités sont au menu de cette
édition. Mis à part la grande
foire culinaire et agroalimen-
taire qui bat déjà son plein, il
sera organisé un colloque
scientifique international sur
le thème : " les aliments et
des hommes ", des tables-
rondes sur des thèmes " ali-

ments et santé : les valeurs
nutritives des produits " ou
encore " Promotion du
consommer local : comment
réduire notre dépendance
vis-à-vis des produits impor-
tés ? " meubleront cette
deuxième édition. Aussi un
workshop sur " Créer et
développer son business en
restauration ", des ateliers de
cuisine animés par des chefs
de renom ou encore des mas-
ters class sur " Art de la table
: entre tradition et modernité
", " les secrets des mélanges
d'ingrédients culinaires pour
une cuisine gastronomique
africaine réussie ", ou encore
" Tradition et innovation "
seront également de la par-
tie. Des animations, des
concerts et un diner de gala
sont prévus par l'organisa-
tion.

Elom

cOUPURE DU RUBAN SYMBOLIQUE

FEMUA  :  Le  Togo  marque  dignement  son
passage  lors  de  la  15è  édition

La 15è édition du Festival des
Musiques Urbaines d'Anoumabo
(FEMUA) est rentrée dans l'his-
toire le 30 avril dernier. En tant
que pays invité d'honneur, le
Togo a su marquer sa présence
lors de cet évènement culturel.
Sa diversité culturelle portée par

les artistes de la chanson, des
groupes artistiques et des arti-
sans ainsi que son art culinaire
très prisé ont permis aux organi-
sateurs de faire de cet évène-
ment, une édition spéciale.

Le Festival des Musiques

Urbaines d'Anoumabo
(FEMUA) est depuis longtemps
considéré comme une vitrine
des concerts et un carrefour
dédiés aux rencontres entre les
jeunes et les experts autour
d'une thématique principale.
Selon le promoteur, cette édi-

tion révèle un caractère très
symbolique et marque la fin du
troisième cycle des 5 ans du
festival avant l'entame d'un
nouveau.

C'est le lieu pour lui de faire
le bilan et d'être reconnaissant
envers tous ceux qui ont œuvré
à positionner le FEMUA au
rang des plus prestigieux évè-
nements d'Afrique. Axée sur un
thème principal : " sécurité ali-
mentaire et agriculture durable
", l'édition de cette année a
permis de mettre en exergue
l'implication des jeunes dans la
recherche de solution à la sou-
veraineté alimentaire.

C'est l'occasion pour le minis-
tre togolais de la culture et du
tourisme, Dr Kossi Lamadokou
de saluer le choix de ce thème
qui est d'actualité et qui focali-
se depuis quelques années
déjà l'attention des plus hautes

autorités.
Il n'a pas manqué de remer-

cier les organisateurs pour le
choix porté sur le Togo. Une
décision qui démontre des rela-
tions diplomatiques et amicales
qui existent entre les deux pays
frères depuis des années.

En ce qui concerne le thème,
il a exhorté tout un chacun à
rester mobilisé et à apporter sa
contribution à l'atteinte d'une
véritable sécurité alimentaire
gage d'un développement
durable et équitable.

Il a invité tous à changer de
paradigme tout en mettant un
accent particulier sur la
consommation des produits
locaux, prônée depuis
quelques années déjà par les
Chefs d'états et soutenue par
les instances régionales telles
que la CEDEAO et l'UEMOA.

Elom

Au milieu, leministre Kossi Lamadokou
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Développement durable au Togo :
L'Assemblée  générale  des  Nations  Unies    adopte  une

résolution  au  profit  du  CNEJ  et  de  l'ESS
Le 18 avril 2023 restera une jour-

née historique pour la Coalition
Nationale pour l'Emploi des Jeunes
(CNEJ) et les promoteurs de
l'Economie Sociale et Solidaire (ESS).
L'histoire retiendra qu'à cette date,
l'Assemblée générale de
l'Organisation des Nations Unies a
adopté une résolution au service du
développement durable dans notre
pays.

L'événement a été commémoré
par la Coalition Nationale pour
l'Emploi des Jeunes (CNEJ), qui
depuis des années, n'a cessé d'œuv-
rer aux côtés du ministère en charge
de la jeunesse et de l'emploi des jeu-
nes, pour la promotion de ce modè-
le économique. C'est dire qu'aujour-
d'hui, l'ONU reconnaît ainsi que l'ESS
peut désormais contribuer à la réali-
sation et à l'adaptation à l'échelle
locale des objectifs de développe-
ment durable, notamment en ce qui
concerne l'emploi et le travail
décent, la fourniture de services
sociaux tels que ceux liés à la santé
et aux soins, l'éducation et la forma-
tion professionnelle, la protection de
l'environnement, notamment par la
promotion de pratiques écono-
miques durables, la promotion de
l'égalité des genres et l'avancement
des femmes, l'accès à des moyens de
financement abordables et au déve-
loppement économique local, le ren-
forcement des capacités de produc-
tion des personnes en situation de
vulnérabilité, la promotion du dialo-
gue social, des droits relatifs au tra-
vail et de la protection sociale, ainsi
que la croissance inclusive et dura-
ble, l'établissement de partenariats
et de réseaux aux niveaux local,
national, régional et international et
la promotion de la gouvernance et
de l'élaboration de politiques parti-
cipatives et de l'ensemble des droits

humains. Avec l'adoption de cette
résolution au profit du développe-
ment durable, il ressort qu'un avan-
tage important fera profiter la jeu-
nesse togolaise. Un point essentiel
que fait ressortir Kola Koboyo

Bodouin directeur des opérations au
secrétariat du CNEJ qui a fait com-
prendre  aux professionnels des
médias qui suivaient en direct les tra-
vaux, qu'avec cette adoption, des
lignes de financements des Nations

Unies seront désormais dédiées aux
acteurs de l'ESS. Occasion pour lui
d'inviter et surtout d'encourager les
uns et les autres à penser à orienter
leurs projets dans ce domaine. Car
selon lui, l'ONU estime que l'entre-
preneuriat social, notamment les
coopératives et les entreprises socia-
les, peuvent aider à atténuer la pau-
vreté et à stimuler la transformation
sociale en renforçant les capacités
de production des personnes en
situation de vulnérabilité ainsi qu'en
produisant des biens et en fournis-
sant des services qui leur sont acces-
sibles. Ce qui suppose pour sa part
que dorénavant les projets au Togo
devront prendre en considération
certains paramètres dans l'intérêt de

cette économie.
Rappelons que le concept

d'Economie Sociale et Solidaire dési-
gne un ensemble d'entreprises orga-
nisées sous forme de coopératives,
mutuelles, associations, ou fondations,
dont le fonctionnement interne et les
activités sont fondées sur un principe
de solidarité et d'utilité sociale. Au
Togo, le ministère du Développement
à la base, de la jeunesse et de l'em-
ploi des jeunes assure déjà l'ancrage
institutionnel de la promotion de
l'ESS avec le Centre de Ressources
en Entrepreneuriat Social (CERES)
sous l'égide de la Coalition
Nationale pour l'Emploi des Jeunes
(CNEJ).

Nouvelle Opinion

La table officielle lors du direct

Regard  croisé  des  acteurs  sur  la  situation
Journée africaine de la détention préventive :

Le mardi 25 avril dernier a été
célébrée la journée africaine de la
détention préventive. Au Togo pour
marquer l'évènement, la Commission
Nationale des Droits de l'Homme
(CNDH) a organisé une rencontre
d'échanges à son siège sur la déten-
tion des mineurs au Togo.
L'évènement a connu la présence des
membres de la CNDH, des juges pour
enfants de Lomé, du personnel du
centre d'accès au droit et à la justice
pour les enfants. Les travaux ont été
ouverts par le président de la CNDH
Sronvie Yaovi.

La détention des enfants est
régie au Togo par le code pénal, le
code de procédure pénale et le
code de l'enfant. Ces textes fixent
des limites à la détention des
mineurs et accordent des garanties
quant à l'exercice de leurs droits. Il
faut dire qu'en Afrique en général

et au Togo en particulier, force est
de constater que plusieurs person-
nes sont maintenues en détention
provisoire pendant longtemps, des
mois ou années durant, ce qui pour-
ra constituer des violations des droits
de l'homme.

A cela s'ajoute une énorme pres-
sion sur les systèmes de justice péna-
le déjà surchargés.

Il se révèle que lors des visites du
Mécanisme National de Prévention
de la torture (MNP) au centre d'ac-
cès au droit et à la justice pour les
enfants (CADJE) des difficultés rela-
tives à la durée du placement pro-
visoire des enfants en conflit avec la
loi, débouchant sur des placements
provisoires de longue durée ou abu-
sifs.

Une situation qui a un impact
négatif sur les conditions de déten-
tion des enfants et compromet leur

réinsertion. Pour trouver une solution
à ce problème, il était nécessaire de
rappeler aux acteurs impliqués
dans le processus judiciaire, la
nécessité de contribuer à une réduc-
tion de l'usage excessif de la déten-
tion préventive. D'où l'initiative de la
CNDH à l'occasion de la commémo-
ration de la journée africaine de la
détention préventive. L'objectif que
vise une telle initiative est de rappe-
ler aux acteurs impliqués dans le
processus judiciaire, à savoir les
juges pour enfants de Lomé et le
personnel du centre d'accès au droit
et à la justice pour les enfants, la
nécessité pour eux de respecter les
règles fondamentales en matière de
détention des enfants en conflit avec
la loi afin de contribuer à une
réduction de l'usage excessif de la
détention préventive.

Il était également question de

sensibiliser les participants sur la
situation des personnes qui sont gar-
dées en détention sur des périodes
prolongées sans procès, et de rap-
peler aux Etats et acteurs des droits
de l'homme la nécessité pour eux de
contribuer à une réduction de l'usa-
ge excessif de la détention provisoi-
re.

Axée sur une communication dont
le thème est : " cadre légal de la
protection des mineurs au Togo ",
cette rencontre a servi également
de cadre pour les différents acteurs
de la justice juvénile, notamment les
juges, le personnel du CADJE et du

personnel des centres d'accueil de
jeter un regard inquisiteur sur cette
situation. A travers cette rencontre,
le président de la CNDH Sronvie
Yaovi a remercié tous les acteurs
pour leur implication. Selon lui, cette
assise démontre une fois encore leur
engagement pour la cause des
droits de l'homme en général et des
droits des enfants en particulier.
C'est le lieu pour lui de les inviter
tous à s'y mettre davantage pour
qu'ensemble ils puissent contribuer à
la réduction de l'usage excessif de
la détention préventive.

Elom

Photo de famille

Le 5 mai prochain, les sages-femmes
du monde entier seront à l'honneur à
travers une journée spéciale qui leur
sera réservée. Pour immortaliser cette
date importante, diverses activités meu-
bleront l'édition de cette année.
L'annonce a été faite par  la présidente
de l'Association des Sages-Femmes du
Togo (l'ASSAFETO) le 02 mai dernier.
C'était au cours d'une conférence de
presse qui s'est tenue à la maison de la
sage-femme à Lomé.

Célébrer les sages-femmes, c'est
exprimer la solidarité qui existe entre
elles et les femmes du monde entier.
C'est aussi le moment idéal pour sensi-
biliser la société sur les questions de la
santé reproductive avec tous leurs
corollaires. Pour les sages-femmes,
c'est l'occasion de se manifester auprès
du grand public en attirant l'attention
sur leur statut professionnel, leurs pres-
tations et leurs préoccupations. Axée

sur le thème: " Ensemble à nouveau de
l'évidence à la réalité ", cette journée
permettra à ces sages-femmes qui
n'ont cessé de lutter avec bravoure
pour protéger et garantir le suivi de la
mère et de l'enfant de faire compren-
dre à la communauté qu'elles sont là
pour les servir et non les brimer comme
le pensent certaines personnes. Par
rapport à cette célébration des offres
de soins sont prévues à l'endroit de

toutes les femmes et se feront dans
cinq centres de santé à savoir : la mai-
son de la sage-femme qui se trouve à
Hédzranawoé, le centre
d'Adidogomé et de Baguida dans la
préfecture du Golfe et aussi le centre
de Togblékopé et celui d'Agoè
Démakpoè. Ces offres de soins
concernent les dépistages du cancer
de sein et du col de l'utérus qui vont se
faire gratuitement sur trois jours c'est-

à-dire les 2 ; 3 et 4 mai 2023. Et l'a-
pothéose est prévue pour le 5 mai
2023 au Palais des Congrès de Lomé
où ces sages-femmes auront à renfor-
cer leur capacité pour le bien-être de
la profession. Ainsi, toutes les femmes
du grand Lomé, de la préfecture du
Golfe ainsi que d'Agoè-Nyivé sont
appelées à sortir en masse pour se
diriger vers ces centres et profiter de
ces offres des sages-femmes.

Rappelons que l'association des
sages-femmes du Togo a été créée en
1966 et a pour principal objectif la
promotion de la profession et le bien-
être  des sages-femmes. Sa vision est
" qu'au Togo toutes les filles et femmes
en âge de procréer aient  accès aux
services de santé maternelles et néo-
natales offerts par des sages-femmes
qualifiées évoluant dans un environne-
ment qualifiant.

Elom

LL''AASSSSAAFFEETTOO  ooffffrree  ddeess  ssooiinnss  ddee  ddééppiissttaaggeess  ggrraattuuiittss  aauuxx
ffeemmmmeess  dduu  ggrraanndd  LLoomméé,,  dduu  GGoollffee  eett  dd''AAggooèè-NNyyéévvéé

Journée Internationale des sages-femmes :

Mme Tchagnao Léyla, présidente de l’association AS.SA.FE.TO
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